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D’après un observateur1, le Programme d’aménagement rural a été mis en 
œuvre et orienté suivant les conditions qui existent dans le sud-est des États- 
Unis. Là-bas les principales causes des petits revenus sont la densité des peuple­
ments ruraux, la natalité élevée, la carence d’emplois disponibles en dehors, les 
obstacles d’ordre topographique à l’usage de la machinerie, le morcellement des 
terres et l’abondance de la main-d’œuvre. Dans l’Ouest, les conditions sont 
différentes. Notre informateur mentionne comme principales forces causatives : 
(1) le niveau élevé du risque et de l’incertitude; (2) l’application des projets 
d’irrigation à la mesure des localités colonisées, ce qui a fait en sorte que la 
dimension des fermes est inférieure à celle qu’il faut pour une exploitation agri­
cole profitable dans les conditions économiques courantes; (3) le grave problème 
«indien», (4) l’instabilité de l’industrie du bois et de l’industrie minière, qui est 
la cause de congédiements périodiques prolongés. La première de ces causes 
s’applique particulièrement au territoire appelé les Grandes plaines. Dans cette 
partie du pays, la moyenne des revenus de la plupart des cultivateurs n’est pas 
inférieure, mais étant donné les grandes fluctuations du temps, du rendement 
des récoltes et des prix, les revenus varient considérablement. Cet observateur 
ne voit pas comment le Programme d’aménagement rural pourrait apporter à la 
région des Grandes plaines la sécurité et la stabilité dont elle a besoin. Toute­
fois, le potentiel est meilleur dans les endroits situés dans les montagnes ou 
entre les montagnes, bien que l’éloignement des marchés, l’isolement et la main- 
d’œuvre peu nombreuse diminuent les avantages.

Dans le comté de Lake, le Conseil de la mise en valeur compte 37 membres 
(contre 17 au début)recrutés chez les hommes d'affaires, les banquiers, les culti­
vateurs, les propriétaires de ranchs, les compagnies d’exploitation forestière, les 
organisations féminines, le Consil tribal des Indiens et les éducateurs. Le prési­
dent est un propriétaire de ranch qui était autrefois un employé du département 
de l’Agriculture des États-Unis et professeur d’agriculture au Collège d’État de 
Great Plains. Il y a un conseil exécutif composé de huit membres du Conseil de 
mise en valeur qui a pour fonction de rechercher quels sont les problèmes de 
base des régions, de décider comment en rechercher la solution et de former des 
comités spéciaux chargés de s’occuper de ces problèmes. A la vérité, le Conseil 
exécutif constitue le groupe qui établit les règles de conduite et oriente le Conseil 
de mise en valeur et ceux qui s’intéressent à la philosophie du développement 
rural, sur le plan communautaire.

Il est à remarquer que les ministères et agences fédéraux ne sont pas repré­
sentés à ce Conseil de développement, bien qu’ils lui fournissent de l’aide, par 
l’entremise des sous-comités. A cause de ce manque de représentation et de 
quelque malentendu; on a remarqué un manque de coopération dans le cas du 
comté de Ravalli, mais il est question de réunir les chefs des agences en groupe 
de consultation technique.

L’une des premières tâches à entreprendre dans le comté de Lake a été un 
Programme d’évaluation et de reclassification des terres. Cette tâche a été 
rendue plus facile avec le concours des personnalités de l’endroit et l’Office 
d’égalisation de l’État, au moyen d’une série d’assemblées publiques. Ce travail 
consistait en l’établissement d’un régime d’évaluation uniforme pour obtenir des 
valeurs basées sur la capacité de production du sol.

1 Rural Development prospects in the West, Fischer, Dr. John L., directeur du Département d’économie agricole au Montana 
State College. Étude présentée à la réunion annuelle de Y American Farm Economies Association, tenue à l'Université Cornell 
le 25 août 1959.


